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M, Bern.ard Lesfargue,s

Cher ami:~ J' 81 voe lettres du 17 mar.s (avec une de JeBn M8rie .Au,ziE:S}
et du 22 avrd.L pour rÉllpondre. JI si resm ssi en toute no rmal.á té Les r epor tcg es
de M.. Moj,ne au l'lProgresll, tres compréhensifs de nos réalités ,si enibrouillées,
tr-es clair.s, tres intelligents .. Jxyez le. bon te de le aire de ma por t ~ M. Moine
si vous le voyez, en le remerchmt de sa gentillesse ...

L·:, Le t tz-e de Jem1-M¡~rie jointe ~ 1::-. v6tre du 17 mar.s me fit b esu coup
de plaisir, en m' spp r enent bien de ChO.s8S sur l'évolution de .sa p en sée ... Je fi:is
t1mea culp.,-lT de n ' avo.l r p a s découvert u1984fl, p aru en 1950, jusQu'~ 1965! Je me
con soLe en voy: t Qul'2 vou.s il vous es t <2rrivée La mélne eho se , Des livres tr's
b esu x nou s pa.s.sen t Ln sp er cu s, tandis qu ' su oon t.rrd r-e il nous ar rí ve p ar-f'o.ís ce
que vous me dite,s, de lire un ouvr ag e qu ton met auz nu es et de le, trouver vide
et m&e pl,,_t ...... Parfoi s j e m'effraie de la tout e-puí.s ssnce gue la publici té est
en t r sí,n de p r endr-e, Ce.s jour.s p asaes j' ai fait une autre decouverte, cal.Le de
Cior~ :; son .f.iPréci53 de décomposi tion 4-1 développ e tou te 1.9,noire rigueur de ll'q
pan sée nihili.ste avec une verve de gr and poete., CommeJ ean Lacroix dans f.IL f échectl

dév.eloppe toute la rd gu eur de la p en.sée éhr,étierme .sur lréchec avec un Langag e
su ssi nu que celui des m thÉmati QU es. En échange le derni er 1i vre de .$i3rtre,
"Le s mot.s ", dont on r@it un si gr and tapage, m' a paru a la portée de toutes les
ooncí erg es ude gauch e n , Je n ty á .su trouver rien de la force dew HHui,s cl.os n ••

QUi 3m t .sí, Sartre n f est au tonel que le Lamartine de l' athéisme?

Totalement dt acco rd av ec le juganent de Jeé!ll1'1Marie sur Orwell:; ltun
ties gr sn d bonhomme".. Et je song e Que cetrte mélne expressionsiérait tres bien
'a Do stoi evskiet ' Cerv~mte-s. En d~fini ti ve il TI e .s r ggi t que d' 4'tre des f'bon,s;
hommess, petits ougrend.s; et tout le reste nt est qu'~trocité ou vanité.,

le La lectura de Cí.or an m' a donné enví e de lire le I,IVoyRgeen IC01rlel<f;
il ~ E ecomman de ilH5iHf@'ijiWB comme lile me111eu::i."vomí,ti fH"Et il 1 (est effec-
tivement.· el est surtout <llormidable de le lire ~prés il19841¡I••• ,si Jeen-Mf!rie
gar-de enco r e quel.ou e no sth al.g.í,e de son commundsme juvénile (et c.ette no.sth al.gá e
es t riénace, j'e le s.!:ds hél';¡s par 11 expérience prop r e}, qut LL Use le MVoy;"ge
en I card.e n.

Je saí.s bien Que les m'lryj stes vous diront:. IlMr>isnou s 8V0l1S ré;;;gi
contre ce communisme u topd que de jéimslfl out , les mar xí s t.es on récouvert ces
fadE;ises écoeuTéintes dt un s embLan t de Ilscimtificisnet<l msí s l'idée fade et é-
coeur-snt e d'un tTbonheur p&rfaitn organisé par le Gouvern ement reste exacjrement
la méffieó'En Icarie on tr&v1-lille en i1iant et Er.l chsn tm t , comme en Russie ou en
Chin eó' Seulement Cabet a oubli é de dire 1 e seul, moyen d' obtenir Que tout le
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monde cl1<anteet ri,e tout le tGlIDps•• O'

Les jeunesses hitlériennes Uchantaient ,et riaientn aussí, ......

Gette maní.e de vou·s faire rireet chantarl,

Votre<U'tlcle suruEl te-st-mnent'n de Benguerel es t tres b esu .. Vous
aur ez r scu .sa lettre en vous reDHzr'ciant;, il en ét.e.i t tres tou ch é .. 11m testa-
mentTl est un tres b eau roman, tr:es $Upérieur 'a mus les autres Q.U'il 3 écrit,
et vous en ave z .$U souligner mute 1 a valeur .. Une rois de pl.u s lenG¡.ub dels
Novel e1istes ti vous di t:; merei é'

Lt ar td cl.e .sur l'Indonésie que vous m' avez envoyé (effeetiwement LE
MONDEn ' a plus j@llllais entr·é a Bareelone depuís l'inciden;t Entre NOViAS et
Frag. lrib ame), nou.s él tous frappés dtétonnem9jjlt (-utoJ¡lS1;1. e' es t ma f emne, Ben-
gu er-al., mod, qui ve:..l1ionsde lira Y:'19841;T) et nou.s avons décidé qu ' Orwell, 110n
seulement était un éenv"'·n de génie, mais un proph'ete c.Laí.r-voy sn t ..On y trou-
ve tou tes ses p:révision.s, Ju squ ' a la !,r.Qovlémg1,1 t Gette msnf e d+une Lsngu e 2..rti-
fiQiel1e c:ppare.í"t déj'e. aus sí, dans le ~rVoyageen Tcard e ".. C'est '~ce Qu1i1 pa-
rait une eondition du Rp8.rfait bonheu r tt, Cabet in.s,tste .sur le f&.it que 1::: l!;ln-
gue des Lcard eris us'écrit exect eerent eomme elle .se prononce s, comme .sli1 cro-
yait que nos me.Lheurs nou s ví.ennen t des compLf O"tion,;¡; de Lt or-tog r aphe ....

Je gar-de cet ~rtiele su r 1Tlndonési:e pour le cas 011le nClub'" pu-
bJ.,ieré'it;t lT1984T!., M~d,speu ¡or .-;lpr'·S ma-lettre, 1,,- <aollection T~LIIS8rd!~(1<
m@nequi a pubLí á llLn révolte des anim.alxH) '" r-rll1o:pcéLa ver aí on e..tal.sn e de
ce remen, MeintenGlnt 11 y G:. b eaucoup e e eollections cat"ü,mes; par mal.hsur-,
le pubLí,c leeteur ne SI élergit pG.s dsn s la méIneproportion Que les 1n1tí8tí ves
éditori21es., C'est diffieile dtélgrgir le publie -s~ns disposer d,réeoles, de
pr ess e, de r;;.dio, de 'télé-vi sí.on; il y él. un prob Léme poli tiq,ue que :S8Ule3 les
ment1i'lités de félibre peuvoot ignorer ... L'i.mmense majori té das gens .sont tio t al.e-
ment Lncapeb.Les de lire en-lmr :pro,plre Langue .sí, on ne leur en appr end aux é-
coles primaires:. e' est un fait., Ce fuit ése donne en Catqlogne Bu.ssí bien qut en
Occi t-<illie et partout oü 1 Ion .se trouve dan.s les m~es eireon scance s , Ces oc-
ci tóni·stes oorrt vous me p arü es, qui s' effraient des impli catuons poli ti ques
que vous voyez si claires, démontrent un .aveuglement aussí, obtu.s Que cel.uí, des
ré1ibrs.s .. Par malheur en Catal.ogne, jadis si c1..airvoy.an,tesur ce terrain, il
y él msdrrt enerrt une tendenee '8, aélmettre un flcatltilémi.smestrl cter.a.ent culture1f.1
-qui n e serait qutun f'élib.rism@., Le régime, bien sú"r, a.1e p'Ius gr-e:nd inté-
r~'t ¿ faire triompher ce lfcat.:a1anismestr-l'ct.ement cul turel", bi en. chttré,
bien p@,reil su nrélibrisme pétaiBisteH q:u;i'on a eonnu en Oecitélnie. Inutile
d:l..re qu l' moi le if.lca.ta.lGllli-Sllle:stri ct.ement cuJ.turelH me donn.e. des envíes de
v6Pdr au.ssí, b.í en @e le .fIVoyage en Icariell.,

Un jour roa f'emme et moi DOUS nou.s armeron s de courag e et dirons -a
Genar'O que vous vous é'te:s divoreé et rema.ri é; il est ·en fin de compte un b raye
homme, tre.s oompr-éhensdf qucdque :bres f'oncierer.arot !'¡de droit·eu .. 11 t'aut revi-
vre ces b eaux jours de 'Siúr~na ... !~Je prér'ere de pl.u.s en pLu.s reveni r a~llert1,
me",dites-vou.s; et je connsd s tr'es bien ce .sentimen t, mé1an1co1ique maí s b eau,
d' etre un flreven.smt"'.

Nous rimerions vous savo.í r pro f'e s seu r dsn s une. uníversité du Midi
-Montp élli er ou, Tou1touse-, en eont act avec ;la .t~rre o",eeJ..ten 8 e'~ di,~o sent de
Longs 1015irs. 1Lyon nou s vous svons trouve v:lSJ.blement surmena, el" pou r
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cause; Ma. t'emme et moi nous 6.1 p arü.on s souvent, car _vot re fatigue étló'lit tres
visible. Je n t o s e pas vous suggérer de Laí.sser- de cóté tout travDil '00'0-

, , 'l bí , • t '1 1remLLl1.ere, car J·e ~sa s :LeD, p az- prop re exp eru en ce, que .san.s ce .revai a
vie nous sanble, a de s types COmIJ1e vous et mol, vid,e de seos .. Mai.s le féli t
es t que sur vos Wépf':ules pese la respon-sabilité de maí.n t.ení.r-, non une f,"_-
mill-e comme e! e s t le cas de la presqu1z te tili té des autres humrrí.ns, mc í s
deux; et a cette double ch arg e, vous ;:¡joutez calle de Ltoccí te.nisme, de
Ir européisme, du Cerele Pour le. Lib-erté de la C1l1ture .. En Ca't al.ogn e nou s
avon s un pro ve rb s ous sí, par adoxaí. QUe vrgi:; uID.s C8'OsBts fen IR fein~" (nce
.sorrt le-s t"tigué-s ui font le tr3vrllu).- ~end mélne el est d2ngereux dtoutre-
pas.s er ur cer-t aí.rs limite de f;:~tigue. Et DOUS cr-aí gnon sj ma femme et moí,,
que vous app ro che z trop/cette limi te extr-éIne.

de
p;yez la bonté de montrer eette lettre 'f. Je",n-M~_rie, 8 fin qu t elle

s erve de ~éponsea la sienne e I1 me dem::md¡üt quan d p<5:rr.ítra 1,," ve rs.l on it~i-
lienne de fiGloire incert&.ine"~;, hél.as, j 1y travE:ille en rore. Je corrige tou-
jours ..

$i vous voyez M., Je.f'ill Lacroix, donnez-lui nos meilleu rs souven.í.r.s ,
M@.f'emm e a été aus sí, Lmp r es aí.onn ée ~ue moi par la lecture de flLI échecll_ eSi
j e ne lui ai éeri t en core, el est precis:ánenta can se de la diffi crL té dI ex-
primer en peu de mot s tout ce que loa lecture de ce petit livre bouleversant
mt a f~:it sentir .. 'SUrtoutmoi, qui n e isud.s p as phí.Lo.sophe ;

A;¡ez auasí, la bonté de donner Do1j.c,s .souvenf r.s les plu s iWi ceux '&
M.. et Mm·e•. Vial et -a tous les bonos ami s du Cercla p.our 1 Lib ert~ de 1 a Cul-
ture .. Triadú m' a téléphoné ~"son retour de Lyon pour me dire QU 'i1 étai t
ch armá de votre accueilet que ces b r aves anarehí.at.es ne l'av&Ímt p ....s a:nb&-
té .. Foutus ·anarc.hi ates, j e leur p ardonn er-aí,t tout .s'i1s ne nousb'avaí.en t p as
raí t perdre La guerr'e.

"" f " ....Nos meilleu-rs sou venir.sa D.iil11Y et pou r vous toute 1 ~m..tti e, deJ f,
vieille, de votr.e


